
L’offre d’accueil des enfants de moins 
de 3 ans à l’entrée de la Convention 

d’objectifs et de gestion 2013
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En Île-de-France, en 2013 un potentiel de 48,9 places est offert pour 100 enfants de moins 
de 3 ans. L’offre réalisée par les établissements d’accueil du jeune enfant (accueil collectif, 
micro-crèche, crèche familiale et parentale, jardin d’enfants) est le premier contributeur de 
cette offre globale : depuis 2011, année de référence du rééquilibrage territorial, le nombre 
de places d’accueil rapporté à la population estimée des enfants de moins de 3 ans est 
passé de 22,7 % à 23,8 % en 2013. L’accueil proposé par les assistantes maternelles est le 
deuxième contributeur avec 18,9 places pour 100 enfants de moins de 3 ans. La garde au 
domicile des parents contribue pour 4,1 places. L’école élémentaire, de façon plus margi-
nale, offre à 1,3  % des enfants de moins de 3 ans une préscolarisation et finalement, le re-
cours au complément de mode de garde structure participe pour 0,9 % à l’offre globale. Au 
total la capacité théorique d’accueil atteint 260 000 places. Le territoire francilien est cou-
vert de manière inégale par les différents modes d’accueil du jeune enfant. Si les disparités 
sont révélées par des taux de couverture globaux allant de 29,6 places pour 100 enfants 
de moins de 3 ans en Seine-Saint-Denis à 61,6 places dans les Hauts-de-Seine, elles sont 
également le reflet d’une couverture territoriale différente selon le type du mode de garde.

      ar leur contr ibution aux f inancements de 
    l ’of fre d’accuei l pour les jeunes enfants, et 
grâce à la solvabi l isation appor tée aux fami l les 
dans le cadre de la prestation d’accuei l du jeune 
enfant (Paje) avec les prestations de mode de 
garde, les caisses d’a l locations fami l ia les sont 
des acteurs majeurs de la pol i t ique peti te en-
fance. Au cœur des débats qui animent les pou-
voirs publ ics sur ce sujet sensible qui touche 
aussi d’autres domaines des pol i t iques pu-
bl iques, la f iscal i té, l ’emploi, … la branche Fami l le 
a inscr i t sur la pér iode 2013-2017, couver te par 
la Convention d’objecti fs et de gestion (Cog) la 
l iant à l ’État, des réf lexions v isant à renforcer le 
développement de l’of fre d’accuei l des jeunes 
enfants en direction de toutes les fami l les et 
de tous les terr i toires. Tant dans le domaine de 
l’accuei l col lecti f que de l’accuei l indiv iduel, des 
solutions nouvel les sont développées. Ces solu-
t ions peuvent appeler leur conjugaison avec des 
actions menées en par tenar iat avec des par te-
naires pr iv i légiés  tel les que les assemblées dé-
par tementales et l ’éducation nationale. La v is ion 
par tagée est cel le de la réduction des inégal i tés 
terr i tor ia les et des inégal i tés socia les en accor-
dant une at tention soutenue aux terr i toires de la 
pol i t ique de la v i l le et aux fami l les les plus dému-
nies en s i tuation de pauvreté.
L’animation de cette réf lexion repose sur l ’ana-
lyse de la capacité d’accuei l proposée par les 
modes de garde formels, la garde col lective 
grâce aux di f férents établ issements d’accuei l du 
jeune enfant (Eaje), la garde indiv iduel le v ia les 
compléments de l ibre choix du mode de garde 
(Cmg) en cas de recours à la garde d’un enfant 
par une assistante maternel le, ou par une em-
ployée au domici le des parents ou encore en 

cas de recours à une association, entrepr ise ou 
micro-crèche. Dans un autre registre, celu i du 
choix des parents souhaitant réduire ou arrêter 
un cer ta in temps leur activ i té professionnel le 
dans le but d’élever leur enfant, i l  faut savoir que 
les Caf peuvent également compenser la per te 
f inancière l iée à la réduction ou l’arrêt de l’acti-
v i té professionnel le. 
Grâce à la divers ité des of fres de garde, les fa-
mi l les peuvent a lors chois ir cel le qui correspond 
le mieux à leurs besoins et au mode éducati f 
voulu pour leurs enfants et cet enjeu, permettant 
la conci l iat ion de la v ie professionnel le et de la 
v ie fami l ia le pour les parents de jeunes enfants, 
est centra l pour la branche Fami l le.
Que peut-on dire de la couver ture terr i tor ia le de 
l’Î le-de-France sur le sujet de l’accuei l du jeune 
enfant en 2013 au démarrage de la nouvel le 
Cog  ? Fondée sur l ’analyse de la capacité d’ac-
cuei l mobi l isée sur l ’ensemble de ce terr i toire, 
el le correspond à l’ensemble des places of fer tes 
aux enfants âgés de moins de 3 ans à un ins-
tant donné. En ce sens, les réf lexions qui suivent 
s’appuient sur les préconisations de l’Observa-
toire national de la peti te enfance, qui au f i l des 
ans a af f iné sa méthode de comptage et dont 
s’inspirent les l ignes d’analyse qui suivent. El les 
par t ic ipent de l’évaluation de la pol i t ique peti te 
enfance qui sera uti le à la f in de la Cog 2013-2017 
pour permettre de suivre s i les tendances obser-
vées ont été régulées ou devront être régulées 
dans le cadre de futures décis ions qui pourront 
appeler nécessairement des choix budgétaires.

En termes de méthode, el les sont fondées sur 
la connaissance des places mises à disposit ion 
pour les enfants de moins de 3 ans par les éta-
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Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013.

Figure 1. Répartit ion du nombre d’établissements d’accueil  du 
jeune enfant en 2013 (%)

bl issements d’accuei l col lecti f ou fami l ia l, par les 
assistantes maternel les, par les salar iés au domi-
ci le des parents et l ’école maternel le. La dispo-
nibi l i té de ces informations est approchée pour 
cer ta ines d’entre el les en mobi l isant les données 
sur l ’accuei l constaté et c’est le cas pour les sa-
lar iés gardant de jeunes enfants au domici le des 
parents, pour l ’école maternel le et pour les micro-
crèches, entrepr ises ou associations f inancées 
par la Paje.  

L’of f re col lect ive des modes de garde

     En 2013,  3 026 éta b l is se m e nts d ’accu e i l 
        d u je u ne e nfa nt  of f re nt  126 252 p lace s au x    
       e nfa nts d e m oins d e 3 a ns

Les établ issements d’accuei l du jeune enfant, 
Eaje, sont une des composantes du volet de la 
garde de l’enfant âgé de moins de 3 ans. Au 31 
décembre 2013, ces établ issements sont au 
nombre de 3 026. Depuis 2011, année de réfé-
rence de la mise en place du rééqui l ibrage terr i-
tor ia l, sur l ’ensemble de la région Î le-de-France, 
le nombre d’établ issements a crû de 3,2 %. Le 
mult i-accuei l y a for tement par t ic ipé, avec une 
augmentation de 14,8 %. Le développement de 
ce type de structure a été par t icul ièrement ac-
compagné par la branche Fami l le : sa par t re-
présente en 2013, 36,7 % des Eaje (cf. f igure 1.) 
soit légèrement plus que les crèches col lectives.

Les Eaje sont pr incipalement implantés à Par is et 
dans les dépar tements de la peti te couronne où la
population des enfants de moins de 3 ans y est 
plus for tement marquée. Ainsi, plus on s’éloigne 
du centre de la région, plus le nombre d’établ isse-
ments diminue au prof i t d’une of fre de garde indi-
v iduel le plus impor tante.

En 2013, le nombre de places en Eaje s’élève à 
126 252 soit 4 821 places (+ 4,0 %) de plus qu’en 
2011, pr incipalement du fa i t d’une augmentation 
sensible des places en mult i-accuei l (+ 14,1 %). Les 
autres types de structures d’accuei l accusent une 
baisse d’of fre de places de – 3,9 % pour les haltes-
garder ies, de – 1,2 % pour les crèches col lectives. 
Quant aux places en crèches fami l ia les, el les pro-
gressent de 1,4 point entre les deux pér iodes.

Les crèches col lectives of frent près de la moi-
t ié des places et le mult i-accuei l, un peu plus 
d’un t iers (cf. f igure 2.). Le dépar tement par is ien 
concentre le quar t des places en Eaje franci l iens 
a lors que le Val-d’Oise et la Seine-et-Marne en re-
présentent à eux deux, un huit ième. Néanmoins, 
selon la nature de l’établ issement, la répar t i t ion 
des places entre les dépar tements var ie. Parmi les 
54 000 places en crèche col lective, un peu plus de 
4 sur 10 sont s i tuées à Par is qui of fre aussi le t iers 
des places en crèche parentale et en halte-gar-
der ie. À l’opposé, parmi les 17 360 places of fer tes 
par les crèches fami l ia les, près de 7 sur 10 sont 
s i tuées dans les dépar tements de grande cou-
ronne. C’est dans les Hauts-de-Seine que l’of fre 
de places en mult i-accuei l est la plus for te (29,3 %).

Figure 1. Répartition du nombre d’établissement d’accueil du jeune enfant en 2013 (%)
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Source: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013.
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Figure 2. Répartit ion du nombre de places agréées en établis-
sements d’accueil  du jeune enfant en 2013 (%)Figure 2. Répartition du nombre de places agréées en établissements d’accueil du jeune enfant en 2013 (%)Figure 2. Répartition du nombre de places agréées en établissements d’accueil du jeune enfant en 2013 (%)

Source: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013.
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C’est à Par is que le nombre de places mult i-accuei l 
a connu sa plus for te hausse (+ 42,5 %) et dans le 
Val-d’Oise qu’i l a le plus baissé (- 25,1 %). Dans les 
autres dépar tements, la hausse s’étage de 3,7 %
en Seine-et-Marne à 26,8 % dans le Val-de-Marne. 
L’of fre de places en crèches fami l ia les a augmenté 
de 67,1 % dans le Val-d’Oise a lors que s ix dépar te-
ments sur huit accusent une baisse de cette of fre, 
de – 3,1 % en Essonne à – 16,4 % dans les Hauts-
de-Seine. 



Quant aux places en crèches col lect ives, leur 
nombre a le plus baissé en Seine-Saint-Denis 
(- 13,6 %), dans une moindre mesure dans les 
Hauts-de-Seine (- 5,0 %) et les Yvel ines (- 3,6 %). 
En revanche, à Par is, dans le Val-de-Marne et en 
Essonne, l’of fre a progressé de + 1,1 % à + 2,5 %. 
Dans les autres départements, l’évolut ion est atone.

Enf in, l ’of f re de places dans les hal tes-garder ies 
a subi une baisse sensible en Seine-Saint-Denis 
d’un peu moins d’un quar t. Les autres dépar te-
ments suivent la même tendance mais dans une 
moindre mesure, de – 2,3 % en Essonne à – 7,7 % 
dans les Yvel ines.

Au f ina l, entre 2011 et 2013, l ’of f re g lobale de places 
a progressé dans le Val-de-Marne de 5,8 % et en 
Seine-Saint-Denis, de 6,9 %. Dans les autres dépar-
tements, e l le s’étage de 1,9 % dans les Hauts-de-
Seine à 5,8 % dans le Val-de-Marne. Seule la Seine-
et-Marne af f iche une réduction de places de - 1,8 %.

     Entre 2011 et  2013,  la  ca paci té d ’accu e i l  
       pa r  le s éta b l is se m e nts co l le ct i fs  p ou r 10 0    
       e nfa nts d e m oins d e 3 a ns p ro g re s se d e    
       1,1  p o int

Le nombre d’enfants de moins de 3 ans ayant 
potentie l lement besoin d’un mode de garde at-
teint en Î le-de-France, 531 600 enfants (cf. enca-
dré 1. Méthodologie). L’of f re moyenne de places 
pour 100 enfants de moins de 3 ans par les éta-
bl issements d’accuei l col lect i f du jeune enfant, 
percevant la prestat ion de serv ice unique (1), est 
de 23,8. Les places en crèches col lect ives et en 
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mult i-accuei l sont le type d’accuei l où le nombre 
de places of fer t est le plus élevé (18,4), soi t 4,9 
points de plus que pour la France entière. L’of f re 
de places en crèches fami l ia les permet à 3,3 en-
fants d’être accuei l l is par ce mode de garde et les 
micro-crèches par t ic ipent à l ’accuei l pour 0,1.

C’est à Par is et dans les Hauts-de-Seine que 
l ’of f re de places pour 100 enfants par les crèches
col lect ives est la plus élevée. Quant au mult i-ac-
cuei l , les Hauts-de-Seine et la Seine-Saint-Denis 
en of f rent le plus. F ina lement, dans les dépar te-
ments Par is ien et A l to-Séquanais, au tota l, l ’of f re 
de garde permet à plus d’un t iers de leur popu-
lat ion enfantine d’être potentie l lement accuei l l ie 
dans un Eaje. En Seine-et-Marne et dans le Val-
d’Oise, cet te of f re ne le permet qu’à guère plus 
de 1 enfant sur 8.

Depuis 2011, la capacité théor ique d’accuei l par 
les Eaje croî t en Î le-de-France de 22,7 places of-
fer tes pour 100 enfants de moins de 3 ans à 23,8 
places en 2013.

Le taux de couver ture des enfants âgés de moins 
de 3 ans par les équipements progresse dans 3 
dépar tements (Par is, Va l-de-Marne et Yvel ines), 
4 autres enregistrent une hausse du taux de cou-
ver ture infér ieure ou égale à la moyenne régionale 
(Hauts-de-Seine, Seine-Saint-Denis, Essonne et 
Val-d’Oise) et 1 dépar tement (Seine-et-Marne) 
connaî t une très légère baisse du niveau de l ’of f re 
(cf. tableau 1.) 

(1) « La prestation de service unique (Psu) est une aide au fonctionnement versée au gestionnaire de l’établissement qui accueille des enfants âgés de 
moins de 3 ans. La Psu est égale à 66 % du prix de revient horaire de l’accueil de l’enfant dans la limite du prix plafond fixé annuellement par la Cnaf, 
déduction faite des participations familiales. Afin de bénéficier de ce soutien, l’établissement doit calculer les participations familiales à partir d’un barème 
national fixé par la Cnaf. Ce barème s’applique aux revenus du ménage en tenant compte du nombre d’enfants à charge. » in Accueil du jeune enfant 
en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf.

Encadré 1. : Méthodologie 
Construction de l’ indicateur synthétique pour estimer 
l ’offre de garde pour les enfants de moins de 3 ans

1. L’of f re
El le se décompose entre l ’accuei l col lect i f et l ’ac-
cuei l indiv iduel. Plus ieurs données sont mobi l isées
pour obtenir la capacité théor ique d’accuei l :

- L’accuei l col lect i f : les places dans les équipe-
ments d’accuei l col lect i f, crèches col lect ives, 
crèches fami l ia les, crèches parenta les, ha l tes-
garder ies, micro-crèches, places en mult i-accuei l 
sont recensées à par t i r de la table MTEAJE où sont 
renseignées les établ issements percevant la pres-
tat ion de serv ice unique (PSU).

- L’accuei l indiv iduel est approché par :

a. L’of f re potentie l le chez les ass istantes mater-
nel les l ibres. El le est évaluée à par t i r de plus ieurs 
sources : les données de l ’ACOSS qui recense la 
tota l i té des cotisat ions socia les pr ises en charge 
par la Cnaf pour la garde des jeunes enfants ; les 
données issues de de l ’enquête Pmi de la DREES 
concernant le nombre de places tota l of fer tes par 
les ass istant(e)s maternel ( le)s.

b. Le recours par les parents au volet complément 
de l ibre de choix du mode de garde de la Presta-
t ion d’accuei l du jeune enfant (Paje). I l traduit l ’ac-
cuei l constaté ou l ’usage par les fami l les, en cas 
d’emploi d irect d’une garde à domici le ou en cas 
de recours à une entrepr ise, une associat ion, qui 
emploie une ass istante maternel le ou une garde à 
domici le ou en cas de micro-crèche.

c. La préscolar isat ion des enfants de moins de 3 
ans (données de la DEPP - Éducation nationale)

2. La demande
Le nombre d’enfants de moins de 3 ans est est i-
mé à par t i r des données de la DEPP (Éducation 
nationale) fournies au niveau dépar temental pour 
les enfants préscolar isés, des données issues du 
recensement de la populat ion en 2011 et en 2013. 
Des tra i tements spéci f iques ont été réal isés par la
Direction des Stat ist iques et de la recherche de la 
Cnaf (DSER), qui appl ique la structure du recense-
ment aux données de l ’Éducation nationale pour 
obtenir le nombre d’enfants de moins de 3 ans 
par commune susceptib les d’être accuei l l is par un 
mode de garde.
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Paris Hauts-de-
Seine

Seine-Saint-
Denis

Val-de-
Marne

Seine-et-
Marne Yvelines Essonne Val-d'Oise Île-de-

France
2011
Places en Eaje* 30 685 24 112 12 563 13 225 8 004 13 530 11 024 8 288 121 431
Population des 
enfants de moins de 
3 ans

86 696 73 222 82 993 61 953 59 269 59 975 54 676 57 168 535 952

Places en Eaje pour 
100 enfants de 
moins de 3 ans

35,4 32,9 15,1 21,3 13,5 22,6 20,2 14,5 22,7

2013
Places en Eaje* 32 090 24 573 13 424 13 988 7 862 14 303 11 478 8 534 126 252
Population des 
enfants de moins de 
3 ans

83 087 72 143 83 402 61 258 59 209 59 364 55 182 57 937 531 582

Places en Eaje pour 
100 enfants de 
moins de 3 ans

38,6 34,1 16,1 22,8 13,3 24,1 20,8 14,7 23,8

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011, 2013.

*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d'entreprise.
Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de- France, 2011,2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2011,2013.
*Ne sont comptabilisées que les places concernées par la prestation de service unique excluant ainsi les places en crèches d’entreprise.

Tableau 1. Nombre de places en établissements d’accueil  du jeune enfant pour 100 enfants de moins de 3 ans en 2011 et 2013

Encadré 2 : Calcul de l’évolution de la capacité 
théorique d’accueil par les Eaje

L’évolut ion de la capacité théor ique d’accuei l par 
les Eaje pour 100 enfants de moins de 3 ans en 
2013 est observée selon le n iveau at teint en 2011, 
année de référence du rééqui l ibrage terr i tor ia l de 
l ’of f re d’accuei l peti te enfance. La réduction des 
dispar i tés terr i tor ia les en matière d’accuei l du 
jeune enfant consti tue un des axes for ts de la pol i-
t ique peti te enfance de la branche Fami l le inscr i te 
dans la Cog 2013-2017.
Af in d’évaluer l ’adéquation entre le besoin de garde 
et l ’évolut ion de l ’of f re de la capacité d’accuei l 
sur les terr i to ires f ranci l iens, les 839 communes 
n’étant pas dotées d’équipements col lect i fs n i en 
2011 n i en 2013 ont été ret i rées de l ’analyse qui sui t. 
De plus, les 17 communes qui en 2011 n’avaient pas 
d’équipements col lect i fs mais s’en sont dotées 
entre 2011 et 2013 sont exclues de l ’analyse. De 
même, 1 commune dotée d’une of fre de places en 
2011 suppr imée en 2013 n’en fa i t pas par t ie. A ins i, 

la dynamique de l ’of f re, étudiée ic i, por te sur 460 
communes franci l iennes (2).

Naturel lement, les 35 100 enfants v ivant sur les 
communes qui ne sont pas dotées d’équipements 
col lect i fs n’ont pas été pr is en compte. Le besoin 
de garde en 2013 por te a lors sur 497 500 enfants. 
I l est comparé aux enfants de moins de 3 ans en 
2011, 500 800 enfants. Rappelons que le recen-
sement des enfants ayant un besoin de garde est 
est imé, tant en 2011 qu’en 2013, selon les récentes 
préconisations de la Cnaf à par t i r des données is-
sues du recensement de la populat ion, et de cel les 
de la Direction de l ’évaluation, de la prospective et 
de la per formance (DEPP – Éducation Nationale) 
fournies au niveau dépar temental pour les enfants 
préscolar isés. Des tra i tements spéci f iques ont été 
réal isés par la Direction des stat ist iques et de la 
recherche de la Cnaf (DSER), qui appl ique la struc-
ture du recensement aux données de l ’Éducation 
nationale pour obtenir le nombre d’enfants de 
moins de 3 ans par commune susceptib les d’être 
accuei l l is par un mode de garde.

     L’of fre de places s’est davantage déve-
       loppée dans les communes déjà bien do- 
      tées et où le besoin de garde est for t

Selon les communes (cf. encadré 2. Calcul de 
l’évolution de la capacité théor ique d’accuei l par 
les Eaje), cette évolution de la capacité d’accuei l 
présente des dispar i tés. La var iat ion du nombre 
de places of fer tes passe de – 132 à + 265 places 
entre 2011 et 2013 (cf. tableau 2.). Parmi les 460
communes franci l iennes concernées ic i, s ix com-
munes sur dix n’ont pas créé de places. Tandis 
que 10 % des communes af f ichent une baisse de 
places nette d’accuei l infér ieure ou égale à – 10, 
un t iers des communes af f iche un supplément de 
places net d’accuei l compris entre 6 et 265 places. 
I l est à noter que les ef for ts en termes de création 
de places, entre 6 et 21 places pour la population 
des enfants de moins de 3 ans sont s i tués sur les 
communes de la grande couronne. En ef fet, dans 

le 7ème déci le, près de huit communes sur dix sont 
dans un de ces dépar tements, plus for tement dans 
les Yvel ines où près de la moit ié des communes 
concernées est touchée par cette augmentation, 
suiv i de l’Essonne. Néanmoins, ce sont les com-
munes de Par is ou de la peti te couronne qui af-
f ichent un supplément de places nettes d’accuei l 
supér ieur à 48 : près de sept communes sur dix 
sont s i tuées à Par is ou en peti te couronne. À Par is, 
douze arrondissements sur v ingt sont parvenus à 
créer jusqu’à 265 places, notamment les 12ème , 
15ème , 17ème , 18ème et 19ème arrondissements. 
La population des enfants âgée de moins de 3 ans, 
de ta i l le var iable selon les communes, a connu des 
évolutions également contrastées sur cette même 
pér iode, de - 765 à + 349 enfants. Ainsi, un t iers des 
communes a vu la population des enfants de moins 
de 3 ans augmenter de plus de 14 enfants, dont 
10 % d’entre elles correspondent à une progression 
d’au moins 66 enfants. Le quar t des communes 

(2) Sont concernés, pour Paris, les 20 arrondissements, pour les Hauts-de-Seine 35 communes sur 36, pour la Seine-Saint-Denis l’ensemble des 
communes, pour le Val-de- Marne 46 communes sur 47, pour la Seine-et- Marne 73 communes sur 514, pour les Yvelines 91 communes sur 262, pour 
l’Essonne 88 communes sur 196 et pour le Val-d’Oise 67 communes sur 185.
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Tableau 1. Nombre de places en établissements d’accueil  du jeune enfant pour 100 enfants de moins de 3 ans en 2011 et 2013 de Seine-Saint-Denis est concerné par cette for te 
évolution du besoin de garde. En Î le-de-France, 
10 communes connaissent une progression de 
plus de 140 enfants entre 2011 et 2013 : Meaux 
(349 enfants), Massy (247), La Courneuve (238), 
Saint-Ouen (210), Par is 17ème (174), Noisy-le-
Sec (172), Argenteui l (156), Boulogne-Bi l lancour t 

(152), Le Bourget (149) et Bussy-Saint-Georges 
(142). À l’inverse, 10 % des communes ont connu 
une baisse du nombre d’enfants de cette tranche 
d’âge infér ieure ou égale à – 80, sur tout à Par is. 

Entre 2011 et 2013, la capacité d’accuei l pour 100 
enfants de moins de 3 ans, a vér i tablement aug-
menté dans un t iers des communes franci l iennes, 

pr incipalement dans les communes s ituées dans 
les dépar tements de la grande couronne, no-
tamment les Yvel ines. Dans un autre t iers, la ca-
pacité a baissé d’au moins – 1 place, dans des 
communes s ituées également dans les dépar-
tements de la grande couronne, correspondant 
vra isemblablement à une évolution contrastée 
sur le terr i toire de l’évolution du besoin de garde. 

Le rassemblement des 460 communes en 5 sous-
groupes selon leur capacité d’accuei l théor ique 
pour 100 enfants de moins de 3 ans en 2011 (cf. 
tableau 3.), permet de constater qu’entre 2011 et 
2013, l ’of fre de places s’est davantage dévelop-
pée dans les communes où la progression de la 
population des enfants âgés de moins de 3 ans 
a été la plus for te et dans les communes déjà les 
mieux dotées, cel les dont le taux de couver ture 
s’étage de 21,5 à 100,0 % : a ins i, les 218 communes 
ayant les capacités théor iques d’accuei l les plus 
for tes en 2011 - autour de la moyenne régionale et 

plus – sont cel les ayant connu le plus for t dévelop-
pement de l’of fre avec + 5 134 places entre 2011 
et 2013, soit une hausse moyenne de 23,5 places 
par commune. Ce sont également cel les ayant vu 
la population des enfants âgés de moins de 3 ans 
croî tre le plus for tement, avec + 8 179 enfants, soit 
une augmentation moyenne de 38 enfants par 

commune. Ces communes appar tenant aux 3ème 
et 4ème quar ti les sont sur tout des communes des 
dépar tements de la grande couronne, notamment 
les Yvel ines et l ’Essonne. Quant au quar t i le supé-
r ieur à 100 places pour 100 enfants de moins de 3 
ans, près d’un t iers de ces communes se s i tue en 
Seine-et-Marne.

L’of fre de garde par les assistantes 
maternelles

Le nombre de places pour la garde chez les 
assistantes maternel les n’étant pas directe-
ment disponible, i l  est obtenu à par t i r de l’en-
quête Pmi et de la mobi l isation des données de 
l’Acoss (cf. encadré 1. méthodologie). En Î le-
de-France en décembre 2013, 100 630 places 
sont destinées aux enfants de moins de 3 ans 
chez les assistantes maternel les (cf. tableau 4). 
Cette of fre étant l ’une des premières a lternatives 
envisagées par les fami l les lorsqu’une place en 
crèche n’est pas disponible, el le v ient compléter 
le mode de garde col lective. Le nombre de places 
chez les assistantes maternel les var ie selon les 
dépar tements pour s’établ i r de 5 000 (pour Par is) 
à près de 20 000 places (pour la Seine-et-Marne) ; 
plus de 6 places sur 10 sont offertes en grande cou-
ronne, un peu moins d’un t iers en peti te couronne, 
tandis que Par is n’of fre que 5 % des places. 

Tableau 2. Évolution par décile du besoin et de l'offre en accueil collectif entre 2011 et 2013Tableau 2. Évolution par décile du besoin et de l'offre en accueil collectif entre 2011 et 2013Tableau 2. Évolution par décile du besoin et de l'offre en accueil collectif entre 2011 et 2013Tableau 2. Évolution par décile du besoin et de l'offre en accueil collectif entre 2011 et 2013

Évolution par commune Du besoin De l'offre
De la capacité pour 100 
enfants âgés de moins 

de 3 ans
Indicateur de distribution En nombre d'enfants En nombre de places En point de pourcentage

Minimum -765 -132 -32
Premier décile -80 -10 -3
Deuxième décile -43 0 -1
Troisième décile -17 0 -0
Quatrième décile -6 0 0
Cinquième décile -2 0 0
Sixième décile 4 0 1
Septième décile 14 6 2
Huitième décile 37 21 3
Neuvième décile 66 48 6
Maximum 349 265 226

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de- France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 2. Évolution par décile du besoin et de l ’offre en accueil  collectif entre 2011 et 2013
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Nombre de 
communes 

Total
Moyenne 

par 
commune

Total
Moyenne 

par 
commune

118 -3 980 -33,7 -184 -1,6
115 -7 932 -69,0 -953 -8,3
114 2 679 23,5 809 7,1
104 5 500 52,9 4 325 41,6

9 363 40,3 566 62,9
32,1 à 100,0

Supérieure à 100,0

Évolution du besoin en 
nombre d'enfants

Évolution de l'offre en 
nombre de places

Capacité théorique 
d'accueil en 2011 pour 
100 enfants de moins 

de 3 ans
2,5 à 15,4
15,5 à 21,4
21,5 à 32,0

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de- France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 3. Capacité théorique d’accueil  en établissements d’accueil  du jeune enfant entre 2011 et 2013



Globalement, lorsque l’of fre chez les assistantes 
maternel les est rappor tée au nombre d’enfants de 
moins de 3 ans v ivant en Î le-de-France, près de 19 
places pour 100 enfants leur sont potentiel lement 
of fer tes. Cette couver ture var ie selon les dépar-
tements, pour s’établ i r de 6,7 places à Par is à 33,1 
places en Seine-et-Marne. Le dépar tement par i-
s ien est le moins pourvu (3 fois moins de places 
que la moyenne régionale) sans doute en ra ison 

de la for te of fre de places en accuei l col lecti f et de 
la structure du parc des logements par is iens ne 
permettant pas toujours de répondre aux normes 
d’accuei l exigées par la Pmi. Plus la densité ur-
baine diminue, plus le nombre de places pour 100 
enfants augmente : a ins i les dépar tements de 
la grande couronne ont des taux de couver ture 
par les assistantes maternel les supér ieurs à la 
moyenne régionale, de 24 à 33 places pour 100 
enfants de moins de 3 ans.

Les prestations individuelles des modes 
de garde

La branche Fami l le de la sécur i té socia le a déve-
loppé en direction des fami l les une palet te de 
prestations pour accompagner les parents de 
jeunes enfants dans la conci l iat ion de leur v ie fa-
mi l ia le et professionnel le. Dans le cadre de la pres-
tation d’accuei l du jeune enfant, le complément de 
l ibre choix du mode de garde (Cmg) of fre di f fé-
rents volets aux fami l les : cel les-ci peuvent avoir 
recours soit à une assistante maternel le en emploi 
d irect, soit à une personne employée au domici le 
des parents, soit à une structure mettant à dis-
posit ion une assistante maternel le ou une garde à 
domici le ou à une micro-crèche. Ainsi, le Complé-
ment de mode de garde est décl iné selon 3 pos-
sibi l i tés : assistante maternel le, garde à domici le, 
structure. Une autre prestation peut être at tr ibuée 
aux fami l les dont l ’un des deux parents fa i t le choix 
de réduire ou stopper son activ i té professionnel le 
durant une pér iode déf in ie dans le but d’élever 
son enfant, le Complément de l ibre choix d’acti-
v i té (Clca). L’analyse de leurs données permet de 
rendre compte des usages et des évolutions du 
recours des fami l les à ce type de prestation. 
Les modes de garde indiv iduel le sont dans une 
cer ta ine mesure plus développés dans les dépar-
tements où les fami l les ont des niveaux de v ie plus 
élevés, comme à Par is, les Hauts-de-Seine et les 
Yvel ines, i ls consti tuent pour les fami l les une alter-
native aux modes de garde col lective.

     Le no m b re d e b é néf ic ia i re s d u co m p lé-  
       m e nt d e m o d e d e g a rd e -  as s i sta nte m a-  
       te rne l le  e st  sta b le

En décembre 2013, 75 127 enfants de moins de 3 
ans v ivent dans un foyer qui perçoit le Cmg pour 
le recours à une assistante maternel le. Plus de 6 
enfants sur 10 bénéf ic ia ires de ce mode de garde 
v ivent dans un dépar tement de la grande cou-

ronne contre un peu moins d’un t iers en peti te 
couronne et à peine 5,0 % à Par is. I l peut répondre 
au manque de places dans les établ issements 
d’accuei l du jeune enfant, les dépar tements les 
moins pourvus en accuei l col lecti f sont ceux où 
ce volet de la garde indiv iduel le est le plus uti l isé. 
En Seine-et-Marne, où seulement 13,3 places pour 
100 enfants de moins de 3 ans sont of fer tes dans 
les Eaje, résident 20,3 % des enfants de cette 
tranche d’âge dont les parents bénéf ic ient d’un 
Cmg assistante maternel le (cf. f igure 3.).

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 4. Nombres de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins de 3 ans
Tableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ansTableau 4. Nombre de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins 3 ans

Paris Hauts-de-
Seine

Seine-Saint-
Denis

Val-de-
Marne

Seine-et-
Marne Yvelines Essonne Val-d'Oise Île-de-

France
Places chez les 
assistantes maternelles 5 529 11 138 9 970 9 679 19 575 15 101 15 758 13 879 100 630

Nombre d'enfants de 
moins de 3 ans 83 087 72 143 83 402 61 258 59 209 59 364 55 182 57 937 531 582

Places pour 100 enfants 
de moins de 3 ans 6,7 15,4 12,0 15,8 33,1 25,4 28,6 24,0 18,9

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013.

Figure 3. Répartit ion des enfants de moins de 3 ans bénéfi-
ciaires du Complément mode de garde - assistante maternelle 
en 2013 (%)Figure 3. Répartition des enfants de moins de 3 ans bénéficiaires du Complément de mode de garde - assistante maternelle (%)
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Source: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013.

Paris Hauts-
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Seine-
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Marne
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Ass Mat 4,7 10,9 10,0 10,4 20,3 14,8 15,8 13,2

Paris Hauts-de-Seine
Seine-Saint-Denis Val-de-Marne
Seine-et-Marne Yvelines
Essonne Val-d'Oise

Depuis 2011, le nombre des bénéficiaires francil iens 
de cette prestation est en légère diminution,- 0,4 %. 
Toutefois, à Paris, surtout, et dans le Val-de-Marne, 
la baisse du nombre de bénéficiaires est sensible, 
– 7,3 % et de – 3,8 % tandis que dans les Hauts-
de-Seine et en Seine-Saint-Denis, leur nombre a 
augmenté, + 1,7 % et + 3,7 %. Quant aux dépar-
tements de la grande couronne, les évolutions 
s’étagent de – 1,6 % dans les Yvelines à + 0,9 % en 
Seine-et-Marne. Ces évolutions départementales 
sont vraisemblablement un écho aux fluctuations 
de l’of fre col lective, où à Par is el le a augmenté, 
entre 2011 et 2013, de 3,2 places pour 100 enfants, 
ou bien en Seine-Saint-Denis d’à peine 1 place 
pour 100 enfants, ou encore dans les Yvel ines où 
el le a augmenté de 1,5 place pour 100 enfants. 
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Figure 3. Répartition des enfants de moins de 3 ans bénéficiaires du Complément de mode de garde - garde à domicile (%)
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29,4

3,1
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1,5
8,4
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Source: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013.

Paris Hauts-
de-Seine

Seine-
Saint-Denis

Val-de-
Marne

Seine-
et-Marne Yvelines Essonne Val-

d'Oise
Île-de-
France

Garde Dom 46,0 29,4 3,1 8,0 1,5 8,4 1,6 2,0 100,0

Paris Hauts-de-Seine
Seine-Saint-Denis Val-de-Marne
Seine-et-Marne Yvelines
Essonne Val-d'Oise

     U ne ba is se se ns ib le d u re cou rs à la  g a rd e   
       au d o mic i le  pa re nta l

En 2013, ce sont 21 813 enfants de moins de 3 ans 
qui bénéf ic ient du Complément de mode de garde
– garde à domici le, dont près de la moit ié d’entre 
eux se trouve sur le dépar tement par is ien et un 
peu plus d’un quar t dans les Hauts-de-Seine (cf. 
f igure 4.). Cette prestation de garde of fre aux pa-
rents la possibi l i té d’employer eux-mêmes l’assis-
tante parentale qui s’occupe de leur(s) enfant(s). 
Ce mode de garde, plus coûteux, expl ique en par-
t ie que les 3/4 des enfants bénéf ic ia ires de cette 
of fre v ivent dans les dépar tements franci l iens les 
plus dotés économiquement.
Depuis 2011, le nombre d’enfants bénéf ic ia ires 
baisse globalement en Î le-de-France de – 12,6 %. 
Tous les dépar tements sont concernés, même à 
Par is et dans les Hauts-de-Seine où les enfants bé-
néf ic ia ires sont les plus représentés. Des places qui 
se créent en accuei l col lecti f ou chez les assistantes 
maternel les peuvent expl iquer dans une cer ta ine 
mesure, la baisse du recours à cette prestation. 

L’usage de cette prestation est un élément de la 
couver ture des modes de garde des enfants de-
moins de 3 ans (3). Rappor té au nombre d’enfants 
de cette tranche d’âge, ce sont 4,1 places pour 100 
enfants qui sont of fer tes en Î le-de-France, en 2013 
(cf. tableau 5.). C’est à Par is et dans les Hauts-de-
Seine que les taux de couver ture sont les plus éle-
vés : 3 fois plus de places à Par is et 2 fois plus dans 
les Hauts-de-Seine, que la moyenne régionale, à 
peine 1 place pour 100 enfants de moins de 3 ans 
dans les dépar tements de l’Essonne, la Seine-
et-Marne, le Val-d’Oise et la Seine-Saint-Denis.

     U n re cou rs au Co m p lé m e nt d e m o d e d e  
        g a rd e -  stru ctu re e nco re fa ib le m a is e n 
        p ro g re s s io n

Le Cmg structure consiste pour les parents à re-
cour ir à un prestataire, association ou entrepr ise 
qui met à leur disposit ion une assistante mater-
nel le agréée ou une garde d’enfants au domici le 
parental, ou à recour ir à une micro-crèche. Cette 
modal i té d’of fre de garde mise en place en 2004 
avec la Prestation d’accuei l du jeune enfant (Paje) 
a étendu le label « structure » aux micro-crèches 
(4) à par t i r de 2007 expl iquant la dynamique 
d’évolution du recours à cette prestation. Depuis 
2011, sur l ’ensemble de la région Î le-de-France, le 
nombre d’enfants bénéf ic ia ires du Cmg structure 
a presque doublé pour at teindre, en décembre 
2013, 4 556 enfants de moins de 3 ans. Plus de la 
moit ié de ces enfants v i t entre Par is et les Hauts-
de-Seine (61,9 %) (cf. f igure 5.).

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de- France, 2013.

Figure 4. Répartit ion des enfants de moins de 3 ans bénéfi-
ciaires du Complément de mode garde - garde à domicile en 
2013 (%)

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 5. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde – garde à domicile, 
en 2013

(3) On considère que le nombre d’enfants gardés au domicile parental correspond à un nombre de places d’accueil par les salariés à domicile.
(4) Il s’agit du nombre de places proposées par les micro-crèches non financées par la PSU.
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Paris Hauts-de-
Seine

Seine-Saint-
Denis

Val-de-
Marne

Seine-et-
Marne Yvelines Essonne Val-d'Oise Île-de-

France
Cmg Garde à 
domicile 10 027 6 419 684 1 755 327 1 834 339 428 21 813

Nombre d'enfants 
de moins de 3 ans 83 087 72 143 83 402 61 258 59 209 59 364 55 182 57 937 531 582

Pour 100 enfants 
de moins de 3 ans 12,1 8,9 0,8 2,9 0,6 3,1 0,6 0,7 4,1

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 4. Nombres de places chez les assistantes maternelles pour 100 enfants de moins de 3 ans

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013.

Figure 5. Répartition des enfants de moins de 3 ans bénéficiaires 
du Complément de mode de garde - structure en 2013 (%)Figure 3. Répartition des enfants de moins de 3 ans bénéficiaires du Complément de mode de garde - structure (%)
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France

Structure 36,4 25,5 4,3 8,1 5,2 12,6 2,9 5,0 100,0

Paris Hauts-de-Seine
Seine-Saint-Denis Val-de-Marne
Seine-et-Marne Yvelines
Essonne Val-d'Oise

Le recours à cette prestation permet à près de 1 
enfant sur 100 d’être couver t par cette prestation 
(cf. tableau. 6.). À Par is, 2 enfants sur 100 sont 
couver ts et dans les Hauts-de-Seine, 1,6. Le fa ible 
recours à cette prestation provient probablement 
d’une moindre connaissance par les fami l les du 
bénéf ice de cette of fre, ou d’un mai l lage terr i tor ia l 
encore peu développé, ou du coût que peut repré-
senter le fa i t de passer par un intermédia ire.

     U ne ba i s se se ns ib le du Co m p lé m e nt d e 
       l ib re choi x d ’act iv i té

En décembre 2013, 97 740 enfants de moins de 3 
ans sont gardés par un de leurs parents a lors qu’i ls 
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étaient 103 477 à la f in de l’année 2011, équivalant 
à une diminution des ef fecti fs de - 5,5 %. Que ce 
soit pour le Clca taux plein ou pour le Clca taux 

existent pour lesquel les on ne connaî t pas l’of fre 
théor ique, qui est a lors approchée par l ’usage: 
le nombre de places of fer tes par les salar ié (e)s 

(5) Observatoire national de la petite enfance (2015) , « L’accueil du jeune enfant en 2014-Données statistiques » p.23.

Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013

Paris Hauts-de-
Seine

Seine-Saint-
Denis

Val-de-
Marne

Seine-et-
Marne Yvelines Essonne Val-d'Oise Île-de-

France
Cmg Structure 1 658 1 162 196 369 237 573 131 230 4 556
Nombre d'enfants de 
moins de 3 ans 83 087 72 143 83 402 61 258 59 209 59 364 55 182 57 937 531 582

Pour 100 enfants de 
moins de 3 ans 2,0 1,6 0,2 0,6 0,4 1,0 0,2 0,4 0,9

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Tableau 6. Nombre de places pour 100 enfants de moins de 3 ans offertes par le Complément de mode de garde - structure, en 2013

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de-France, 2013.

Figure 6. Répartit ion des bénéficiaires du Complément de l ibre choix d’activité selon sa composante en 2013 (%)

réduit, les ef fecti fs des bénéf ic ia ires baissent, res-
pectivement de – 5,6 % et – 5,5 %. Comme pour 
les autres modes de garde indiv iduel le, les dépar-
tements où les bénéf ic ia ires du Clca ont le plus 
baissé sont les dépar tements où les autres of fres 
de garde, notamment la garde col lective, ont aug-
menté sur cette pér iode, et inversement.
Néanmoins, le Clca à taux plein est la composante 
la plus répandue auprès des fami l les franci l iennes 
où près de 60,0 % l’ont chois ie parmi cel les ayant 
opté pour une interruption de leur activ i té (cf. f i-
gure 6.). Cel les de Seine-Saint-Denis y recourent 
for tement, 70,6 % ont chois i le taux plein ou en-
core, cel les du Val-d’Oise avec 63,3 %, soit un peu 
plus de la moyenne régionale.

L’of fre globale des modes de garde

Tous modes de garde confondus, l ’ Î le-de-France 
of fre un potentiel de 48,9 places pour 100 en-
fants de moins de 3 ans (cf. tableau 7). Cette 
moyenne régionale se rapproche for tement de la 

moyenne nationale où plus de 1 enfant sur 2 de 
moins de 3 ans peut obtenir une solution de garde. 
« L’of fre théor ique correspond à un instant T au 
nombre de places disponibles pour les enfants de 
moins de 3 ans en Eaje, en classes préélémen-
taires, auprès d’assistant(e)s maternel ( le)s et au-
près de salar ié (e)s à domici le. El le ne doit donc 
pas tenir compte de l’usage réel de ces places. 
Rappelons cependant, que trois exceptions 

à domici le est approché par le nombre d’enfants 
gardés ; le nombre de places proposées par les 
micro-crèches non f inancées par la Psu est dé-
terminé par le nombre d’enfants bénéf ic iant d’un 
complément de mode de garde pour ce type d’ac-
cuei l, (voir c i-dessus) et les places en préélémen-
taire destinées aux enfants de moins de 3 ans sont 
déf in ies par le nombre d’enfants âgés de 2 ans 
ef fectivement scolar isés ».(5) Au total la capacité 
théor ique d’accuei l a ins i obtenue est de 260 000 
places.

L’of fre réal isée par les établ issements d’accuei l 
du jeune enfant (accuei l col lecti f, micro-crèche, 
crèche fami l ia le et parentale, jardin d’enfants) 
est le premier contr ibuteur de l’of fre globale 
puisqu’i l couvre 23,8 % des enfants de moins de 
3 ans. L’accuei l proposé par les assistantes ma-
ternel les est le deuxième contr ibuteur avec 18,9 
places pour 100 enfants de moins de 3 ans. La 
garde au domici le des parents contr ibue pour 
4,1 places. L’école élémentaire, de façon plus 

marginale, of fre à 1,3 % des enfants de moins 
de 3 ans une préscolar isation et f inalement, 
le recours au complément de mode de garde 
structure par t ic ipe pour 0,9 % à l’of fre globale. 

Toutefois, le terr i toire de l’Î le-de-France se carac-
tér ise par une par t i t ion entre les dépar tements 
de l’ouest franci l ien et le reste de la région : dans 
les Hauts-de-Seine, à Par is et dans les Yvel ines la 
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couver ture globale est largement au-dessus de 
la moyenne régionale (61,6 places, 60,5 places et 
55,4 places pour 100 enfants de moins de 3 ans). 
Les dépar tements les moins couver ts, la Seine-
Saint-Denis et le Val-d’Oise, of frent respective-
ment à moins de 1 enfant sur 3 et à 4 enfants sur 
10, un mode de garde.

Le terr i toire franci l ien est couver t de manière iné-
gale par les di f férents modes d’accuei l du jeune 
enfant.

D’une par t, les dispar i tés sont révélées par des 
taux de couver ture globaux a l lant de 29,6 (Seine-
Saint-Denis) à 61,6 places pour 100 enfants de 
moins de 3 ans (Hauts-de-Seine). D’autre par t, ces 
dispar i tés sont également le ref let d’une couver-
ture terr i tor ia le di f férente selon le type du mode 
de garde.

À l’intér ieur même des dépar tements, la couver-
ture entre les communes est très contrastée. En 
ef fet, l ’ Î le-de-France se caractér ise par une di-
chotomie selon un axe Nord-Ouest/Sud-Est où 
les communes s ituées à l ’ouest de cet axe sont 
les communes les mieux pourvues avec des taux 
supér ieurs à la moyenne régionale. Près de 1 com-
mune franci l ienne sur 2 est dans cette s i tuation. 
La tota l i té des arrondissements par is iens est 
concernée, de même que 9 communes sur 10 
dans les Hauts-de-Seine a insi que près de la moi-
t ié des communes des Yvel ines, pr incipalement 
s i tuées sur la pér iphér ie de la peti te couronne. À 
l’inverse, les communes à l’est de ce même axe, 
sont les moins pourvues. Ce sont 51,7 % des com-
munes franci l iennes qui ont un taux de couver ture 
globale infér ieur ou égal à la moyenne régionale. 
I l s’agit pr incipalement des communes de Seine-
Saint-Denis (plus de 9 communes sur 10), des 
communes du Val-de-Marne (57,4 % des com-
munes) et du Val-d’Oise (50,3 %) (cf. car te 1). 
Les communes dont le taux de couver ture est su-
pér ieur à 100 places pour 100 enfants de moins de 
3 ans sont toutes s i tuées dans les dépar tements 
de la grande couronne (exception fa i te pour une 
commune du Val-de-Marne, Rungis). Pour la majo-
r i té d’entre el les, c’est pr incipalement le fru i t d’une 
of fre de places chez les assistantes maternel les 
impor tante. Pour d’autres, c’est également le ju-
melage entre une of fre de places chez ces pro-
fessionnel les de la peti te enfance et une of fre de 

places en établ issements d’accuei l du jeune en-
fant. Les compléments de mode de garde (garde à 
domici le ou structure) jouent peu dans ces impor-
tants taux de couver ture.

En ef fet, l ’analyse du nombre de places of fer tes 
selon les di f férents types d’accuei l (Eaje, assis-
tante maternel le, garde à domici le et structure) 
témoigne des disparités de l’offre proposée aux fa-
milles selon la commune de résidence (cf. carte 2). 
I l se dessine ainsi 4 profi ls (6) de communes diffé-
renciées selon le nombre de places offertes et se-
lon le type d’accuei l. I l  apparait, a lors, c la irement 
que plus on s’éloigne de Par is, plus les communes 
tendent vers une of fre d’accuei l indiv iduel.

Sur l ’ensemble de l’of fre en nombre de places 
par les di f férents modes de garde, la région Î le-
de-France se caractér ise par une of fre prépondé-
rante de places en Eaje. En ef fet, près de la moit ié 
des places consacrées à l ’accuei l du jeune enfant 
de moins de 3 ans est dédiée à la garde col lec-
tive, tandis que près de 40 % sont des places chez 
les assistantes maternel les. Quant à la garde au 
domici le, el le représente 9 % et cel le par le bia is 
d’un prestataire ou micro-crèche, 2 % dans l’of fre 
globale des modes de garde.

Le premier prof i l , l ’hypercentre et la peti te cou-
ronne des Eaje et des assistantes maternel les, se 
caractér ise par une représentation quasi égale 
entre le nombre de places chez les assistantes 
maternel les et en accuei l col lecti f, et une sous-
représentation du mode de garde au domici le 
parental ou par l ’intermédia ire d’un prestataire. 
Ce prof i l est proche des caractér ist iques franci-
l iennes en ce qui concerne le nombre de places 
of fer tes. Les communes concernées se s i tuent 
toutes dans l’hypercentre par is ien (du 1er au 8ème 
arrondissement, excepté le 5ème ), les dépar te-
ments de la peti te couronne et les communes des 
dépar tements de la grande couronne l imitrophes 
de la peti te couronne. Ces communes sont des 
pôles très urbanisés de la région, et de plus, 55,6 % 
des enfants de moins de 3 ans y v ivent. D’autres 
communes de la grande couronne plus excen-
trées (Étampes, Dourdan, Ramboui l let, Mantes-
la-Jol ie, Meaux, Coulommiers) font par t ie de ce 
prof i l en ra ison de la densité de leur t issu urbain. 
Bien que la Seine-Saint-Denis appar tienne à ce 
premier prof i l , l ’of fre de garde pour 100 enfants 

Tableau 7. Capacité théorique d'accueil pour 100 enfants de moins de 3 ans, en 2013Tableau 7. Capacité théorique d'accueil pour 100 enfants de moins de 3 ans, en 2013Tableau 7. Capacité théorique d'accueil pour 100 enfants de moins de 3 ans, en 2013Tableau 7. Capacité théorique d'accueil pour 100 enfants de moins de 3 ans, en 2013Tableau 7. Capacité théorique d'accueil pour 100 enfants de moins de 3 ans, en 2013

Pour 100 enfants Paris Hauts-
de-Seine

Seine-
Saint-Denis

Val-de-
Marne

Seine-
et-Marne Yvelines Essonne Val-d'Oise Île-de-

France
France 
entière*

Places en Eaje 38,6 34,1 16,1 22,8 13,3 24,1 20,8 14,7 23,8 16,6
Places chez les assistantes 
maternelles 6,7 15,4 12,0 15,8 33,1 25,4 28,6 24,0 18,9 32,9

Enfants bénéficiaires d'un Cmg 
Garde à domicile 12,1 8,9 0,8 2,9 0,6 3,1 0,6 0,7 4,1 1,7

Enfants bénéficiaires d'un Cmg 
Structure 2,0 1,6 0,2 0,6 0,4 1,0 0,2 0,4 0,9 .

Enfants scolarisés 1,1 1,6 0,5 1,7 1,4 1,8 1,1 1,2 1,3 4,0
Capacité théorique totale 50 236 44 466 24 714 26 853 28 811 32 901 28 314 23 756 260 052 1 342 900
Nombre d'enfants de moins de 3 ans 83 087 72 143 83 402 61 258 59 209 59 364 55 182 57 937 531 582 2 400 000
Capacité théorique totale pour 100 
enfants de moins de 3 ans 60,5 61,6 29,6 43,8 48,7 55,4 51,3 41,0 48,9 55,1

Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.Sources: Caisses d'allocations familiales d'Ile-de-France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.

* Ces données sont issues de l'Accueil du jeune enfants en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf* Ces données sont issues de l'Accueil du jeune enfants en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf* Ces données sont issues de l'Accueil du jeune enfants en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf* Ces données sont issues de l'Accueil du jeune enfants en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf

Sources: Caisses d’allocations familiales d’Île-de- France, 2013 et DEPP, INSEE-RP, Traitements Cnaf, 2013.
* Ces données sont issues de l’Accueil du jeune enfant en 2014 - rapport 2015 de la Cnaf

Tableau 7. Capacité théorique totale d’accueil  des enfants de moins de 3 ans en 2013

(6) Le profil 0 apparaissant dans la carte fait référence aux communes qui n’ont aucune place quel que soit le mode de garde.
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Carte 1 	 La couverture par les modes de garde des enfants de moins de 3 ans 	
                  dans les communes d’Île-de-France en 2013
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Carte 2 	 Une typologie du territoire francilien selon les différents 
                  modes de garde

Carte 2. Une typologie du territoire francilien selon les différents modes de garde

Paces	en	Eaje Places	chez	les	assistantes	maternellesLa	garde	à	domicileLa	garde	via	un	prestataire
Profil	1:	
L'hypercentr
e	et	la	petite	

49,8 43,6 5,4 1,1
Profil	2:	
Le	centre	et	 55,8 26,5 15,1 2,6
Profil	3:	
La	périphérie

64,8 14,3 17,6 3,3
Profil	4:	
La	grande	 25,8 70,9 2,0 1,4

Ensemble	 49,7 39,8 8,6 1,8

0,0
10,0
20,0
30,0
40,0
50,0
60,0
70,0
80,0

Profil 1: 
L'hypercentre et la 

petite couronne 
des Eaje et des 

assistantes 
maternelles

Profil 2: 
Le centre et la

proche périphérie 
de la garde 
individuelle

Profil 3: 
La périphérie

parisienne des 
Eaje

et de la garde
à domicile

Profil 4: 
La grande 
couronne 

des assistantes 
maternelles

Ensemble des 
communes d'Île-

de-France

Paces en Eaje
Places chez les assistantes maternelles
La garde à domicile
La garde via un prestataire



Directeur de la publication : Robert Ligier    Rédacteurs : Danie Chemineau	 Emmanuelle Pascal
Maquettiste : Myriam Breitman Creativ’ Management    Imprimeur : SIRI Caf de Paris
Numéro ISSN 2266-4076
Courriel : ctrad.cafcreteil@caf.cnafmail.fr
Site : www.caf.fr/ma-caf/caf-du-val-de-marne/partenaires/etudes-et-statistiques

Le bulletin d’information des Caf en Ile-de-France est une publication de la Ctrad, service d’études des Caf en Île-de-France

Août 2016

Emmanuel le Pascal,
Ctrad – Caf en Î le-de-France

(7) Pour information, 15,7 % des enfants de moins de 3 ans vivent en Seine-Saint-Denis. C’est du même ordre que la part des enfants de cette 
tranche d’âge vivant à Paris.

de moins de 3 ans se trouve être bien en-deçà 
de la moyenne régionale (cf.car te 1) et révèle 
a insi un manque de places au regard du nombre 
d’enfants de moins de 3 ans (7). Cer ta ines com-
munes du Val-de-Marne sont dans cette même 
situation (Boissy-Saint-Léger, V itry-sur-Seine, 
Choisy-le-Roi,…).

Le deuxième prof i l , le centre et la proche pér i-
phér ie de la garde indiv iduel le, se di f férencie 
par une légère surreprésentation du nombre 
de places en Eaje, une surreprésentation de la 
garde à domici le ou par le bia is d’un prestataire. 
L’of fre de places chez les assistantes mater-
nel les est sous-représentée. Ce prof i l est carac-
tér ist ique des arrondissements par is iens a isés 
(5ème , 9ème et 16ème arrondissement) et des 
communes (Versai l les, Colombes, Issy-les-Mou-
l ineaux, Asnières,…) se s i tuant major i ta irement 
dans les dépar tements les plus a isés de l’Î le-de- 
France. Ces résultats peuvent être rapprochés 
des taux de couver ture globale communaux qui, 
pour les Hauts-de-Seine, sont major i ta irement 
au-dessus de la moyenne régionale voire supé-
r ieurs à 100 %.

Le trois ième prof i l , la pér iphér ie par is ienne des 
Eaje et de la garde à domici le, est marqué par 
une surreprésentation du nombre de places en 
accuei l col lecti f et par la garde au domici le pa-
rental a ins i que l’of fre par le bia is d’un prestataire. 

L’of fre de places chez les assistantes mater-
nel les y est la plus sous-représentée par rappor t 
aux caractér ist iques de la région. Sont concer-
nés 10 arrondissements par is iens, du 10ème au 
20ème (exception fa i te pour le 16ème ), aux-
quels s’a joutent 3 communes de la peti te cou-
ronne occidentale a lto-séquanaise (Courbe-
voie, Boulogne-Bi l lancour t et Ruei l-Malmaison). 
L’of fre de garde pour 100 enfants de moins de 3 
ans at teint dans ces terr i toires jusqu’à 30 points 
supér ieurs à la moyenne régionale ce qui cor-
robore une of fre essentiel lement composée de 
places en Eaje et d’of fre de garde à domici le.

Quant au quatr ième prof i l , la grande couronne 
des assistantes maternel les, se dist ingue par 
une surreprésentation impor tante du nombre de 
places of fer tes par les assistantes maternel les, 
une fa ible représentation des places en Eaje et 
une sous-représentation impor tante de l’of fre de 
garde au domici le parental ou par le bia is d’un 
prestataire. I l s’agit des communes de la grande 
couronne et de quelques communes du Val-de-
Marne et de la Seine-Saint-Denis, s i tuées aux 
frontières de l’Essonne, de la Seine-et-Marne et 
du Val-d’Oise. I l se trouve que les dépar tements 
de la grande couronne ont une of fre de garde 
pour 100 enfants de moins 3 ans par les assis-
tantes maternel les de 5 points pour le Val-d’Oise, 
à 14 points pour la Seine-et-Marne supér ieure à 
la moyenne régionale.        


